
CR réunion du 4 mai 2019
Présents   : Mélinda, Téo, Baptiste, Florestine, Cheyenne, , Maïeul, Apolline
+ Véronique et Joaquin
Absente excusée :    Julie
invitée   : Anouk Desmonteix

Ton village en mode recyclage
*Réunion avec partenaires le 29 avril
-mise en place de l'organisation de la journée du 18 mai ; chargement du matériel le vendredi 
17 au soir ;
-8h30 installation ;
-arrivée du CMJ prévue à 8h45.

*Constitution 5 des groupes de ramassage selon les modalités de 2018
-étude du plan de Courçon pour le choix ;
-fait si possible en fonction du quartier de résidence;
-la même zone est retenue pour la distribution des flyers ;
-4 groupes dans le bourg ; un à Angiré ;
-1 ou 2 jeunes par groupe (les anciens ont été contactés pour aider) ; brassard de couleur 
correspondant au groupe ; tirage au sort  pour la répartition des participants dans les 
groupes (couleurs) samedi matin sur place ;
-les jeunes élus seront les guides, aidés par 1 ou 2 référents adultes.

*Distribution des flyers (qui auront été remis lundi 6 mai soir) le mercredi 8 mai ou un autre
jour, pas trop éloigné, selon possibilités.

*Demande de matériel ou kits à Cyclad et Leclerc Surgères confirmée.

*CMme Dupraz, représentant la CDC, est venue recueillir les idées et propositions des jeunes
élus dans le cadre du Plan Climat pour le territoire Aunis Atlantique.
Echange riche : voir CR joint. 

*Prochaine réunion samedi 8 juin 2019 à 10h.

Mais avant
samedi 18 mai 
à 8h45 sur la place de l'Eglise pour 

Ton village en mode recyclage



CONTRIBUTION DU CMJ COURCON
Quelles solutions pour notre territoire dans le cadre du PCAET ?

Rencontre le 4 Mai 2019
Participants : Joaquin LABRADOR, adjoint

Véronique PORTRON, conseillère municipale
Karine DUPRAZ, VP Aunis Atlantique

        Et les conseillers municipaux jeunes  : Apolline, Cheyenne, Florestine, Mélinda, Maïeul,
Baptiste, Téo, Anouk (invititée)

Après une présentation de la démarche du territoire Aunis Atlantique dans le cadre de son Plan
Climat, les jeunes conseillers municipaux ont abordé plusieurs points de réflexion dont certains font
l’objet de réalisations concrètes.

 La question des déchets notamment les mégots de cigarette :
Après avoir mis en évidence la longue durée de dégradation et le nombre conséquent de nombreux
mégots dans des lieux publiques très fréquentés, les enfants préconisent de multiplier les poubelles,
ce  qu’ils  font  et  vont  faire.  Ils  estiment  nécessaire  l’éducation  des  adultes  pour  changer  les
mentalités. Depuis 2018 ils organisent aussi des collectes de déchets, en invitant tout la population
de  Courçon,  avec  pesée  pour  une  meilleure  prise  de  conscience  et  voir  si  les  comportements
changent.

 La question de l’eau :
Le  lavage  des  dents  et  les  douches  sont  encore  des  occasions  de  consommer  trop  d’eau,  ils
préconisent  des  solutions  éducatives  pour  améliorer  les  comportements  (limiter  le  temps  des
douches, stopper l’eau) et surtout pour limiter les dépenses (coût financier et coût en énergie pour
chauffer l’eau).

 Les énergies renouvelables :
Conscients du besoin en énergie pour répondre aux besoins du quotidien, les jeunes trouvent les
panneaux solaires intéressants mais ils s’interrogent sur le coût, sur les acteurs qui pourraient
financer de telles installations ainsi que sur leur emplacement. Ils sont fascinés par les panneaux
sur pivot installés par les agriculteurs (une voie à suivre). Les toits des maisons, des bâtiments
publics et des usines devraient accueillir les panneaux qui pourraient être financés par les familles,
les communes, l’Etat. La question des lampadaires alimentés par des panneaux solaires s’est posée
mais l’éclairage permanent étant nuisible à certains animaux nocturnes, l’idée est abandonnée. 

 Les mobilités :
Leurs  besoins  du  moment  ne  nécessitent  pas  des  transports  en  commun.  En  revanche,  ils
utiliseraient d’avantage leurs vélos s’ils se sentaient en sécurité. L’absence de pistes cyclables, la
vétusté des routes leur donnent un sentiment d’insécurité peu propice à l’usage du vélo. De plus,
les rares abris à vélo sont saturés. Le manque d’équipement restreint la volonté d’en faire l’usage.
Quant aux véhicules électriques et vélos électriques, ils sont sceptiques. Les vélos électriques sont
identifiés comme moyens de déplacements pour les grandes villes.  Ils  sont jugés peu pratiques
notamment pour les parents ayant des enfants en bas –âge (mettre des charrettes ?), la question de
l’emplacement des zones de stationnement est posée ainsi que celle du risque de les voir  volés
même si  la  géolocalisation  pourrait  être  une  solution.  La voiture  thermique  est  jugée  comme
polluante et les jeunes regrettent que les vitesses ne soient pas plus respectées.
La  question  des  pistes  cyclables  qui  pourraient  être  réalisées  pour  les  jeunes  constitue  une
réflexion menée par le CMJ.

 Réfléchir sur le  climat,  c’est  bien mais quelles  solutions pour les  sans abris  en matière de
logement ? de déplacement ?


